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   Le puits au jardin  

  Renseignements et Accueil:             
  ° Adresse :      « Prieuré Saint-Martin »  Place de l'Église, 2  -  4557  Scry (Tinlot) 
 ° Téléphone :   0479/66 54 05 (Myriam) – 0475/ 96 15 01 (Françoise) – 0476/ 509 172 (Alex) – 
    0476/ 887 798 (Jean-Marie) 
 ° Compte bancaire :  BE 07  0012 1432 0566 
 ° Courriel :   prieureSaintMartin@gmail.com              Site internet : www.prieure-st-martin.be 
 
 

Chaque semaine: 
 - Le MERCREDI à l’oratoire :   17 h ADORATION     -   18 h EUCHARISTIE    

 - Le JEUDI : prière à l'oratoire de   20 h à 21 h. 

             - Oratoire ouvert tous les jours de 8 h30 - 20 h. 
 

- Les Ressources d'accueil du PRIEURE St-MARTIN 
Logement pour des groupes ou personnes seules. Prévoir la literie. 

Les groupes ou personnes seules fonctionnent en totale autonomie ! 
 

Deux salles. Cuisine équipée avec vaisselle.    - 2 chambres 1 lit simple.    1 chambre 1 lit superposé 
(2 personnes)   - 1 chambre 1 lit double. - 1 chambre 8 personnes (lits superposés). 

 
Participation demandée:   - salle 12 places: 60 € / j - salle 100 places: 150 €/ j. 

logement:  7 € / personne/ nuit pour les groupes  « ressourcement » et  associations à caractère social. 
- 15 € / personne/ nuit pour tout autre hébergement. 

 
Renseignements et réservations: Françoise 0475/96 15 01. 

 

L'Équipe de rédaction:  

Ont participé à cette revue : Myriam, Françoise, Alex, Anne Marie et Jean-François, Jean-Marie, Luc, André. 
Relecture: Marie-Claire                                 MERCI aussi à CEUX qui l’inspirent! 
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   Editorial... 
 

Un printemps qui ne décolle pas… 
 
Nous en avons déjà connu de plus précoces et cette année, il faut dire qu’il se fait désirer.  
Ou bien le printemps est-il en attente de jours meilleurs ?  
Un peu comme chacun de nous. Un jour bien, un jour moins. Le lot de notre humanité. 
Les nouvelles ne nous réjouissent pas toujours mais il faut « faire avec ». 
 
 « Etre humain est une tâche. Nous ne faisons pas 
que vivre, nous faisons le dur métier d’exister » 
(Eric Fiat, maître de conférences en philosophie, 
enseignant à l'université Paris-Est Marne-la-Vallée, 
dans l’émission radio sur La Première « Et Dieu dans 
tout cela » du 19 mars 2023) 
 
Avec la nouvelle année, nous disions dans notre 
éditorial que « quelque chose commence ». 
Ce quelque chose a-t-il décollé ? 
 
Nous aurons à cœur de répondre pour nous personnellement mais nous voudrions ici rappeler, car on ne 
le dit pas ssez, les nombreuses personnes qui se démènent chaque jour pour améliorer la vie de leurs 
semblables. 
Les exemples sont multiples dans les centres d’accueil, les restos du cœur, les actions Télévie, les visiteurs 
de malades et de prison, l’aide aux démunis et réfugiés, les services de soins de santé, les secouristes, les 
accompagnants en fin de vie, les nombreux bénévoles,etc,etc… « La pauvreté concrète qui nous 
entoure… » (Commentaire, page 4) 

 
Pour clôturer son exposé sur « la place de l’héritage chrétien » (voir page 6), Vincent Delcorps avançait 
quelques pistes. « Etre signes de l’Amour de Dieu, vivre des communautés, partir du monde, écouter les 
besoins des gens aujourd’hui …Une présence moins forte, un groupe parmi d’autres ayant le goût et 
l’amour de la vérité, aux côtés des plus démunis ». 
« AIMER ? Le verbe ne prend de sens qu’en le faisant vivre dans nos relations » (Philippe Cochinaux, page7) 
 
Tout le message, rien que le message de Jésus ! 

 
Le message de Jésus, Bruno Mori le définit comme étant « La Voie ».  
« La « Voie » de Jésus est fondamentalement un humanisme en action et un engagement pratique inspiré 
par le souci et l’amour des autres, en vue de bâtir un monde meilleur…Non pas croire en Jésus mais plutôt 
croire comme Jésus, c’est-à-dire à réaliser une forme d’existence inspirée par son esprit, ses convictions, 
son mode d’être, d’aimer et de se rapporter à la Réalité … » (« Pour un christianisme sans religion » pages 
257/258) 
 
Bon printemps à tous et toutes ! (A.D) 
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La Prière du JEUDI...   
   

 

Evangile de Jésus-Christ selon Luc 16, 19 - 31. 

En ce temps-là, Jésus disait aux pharisiens :  
« Il y avait un homme riche, vêtu de pourpre et de lin fin, qui faisait 
chaque jour des festins somptueux. Devant son portail gisait un 
pauvre nommé Lazare, qui était couvert d’ulcères. Il aurait bien 
voulu se rassasier de ce qui tombait de la table du riche ; mais les 
chiens, eux, venaient lécher ses ulcères. Or le pauvre mourut, et les 
anges l’emportèrent auprès d’Abraham. Le riche mourut aussi, et 
on l’enterra. Au séjour des morts, il était en proie à la torture ; 
levant les yeux, il vit Abraham de loin et Lazare tout près de lui.  
 

Alors il cria : “Père Abraham, prends pitié de moi et envoie Lazare tremper le bout de son doigt dans l’eau pour 
me rafraîchir la langue, car je souffre terriblement dans cette fournaise. – Mon enfant, répondit Abraham, 
rappelle-toi : tu as reçu le bonheur pendant ta vie, et Lazare, le malheur pendant la sienne. Maintenant, lui, il 
trouve ici la consolation, et toi, la souffrance. Et en plus de tout cela, un grand abîme a été établi entre vous et 
nous, pour que ceux qui voudraient passer vers vous ne le puissent pas, et que, de là-bas non plus, on ne 
traverse pas vers nous.”  
Le riche répliqua : “Eh bien ! père, je te prie d’envoyer Lazare dans la maison de mon père. En effet, j’ai cinq 
frères : qu’il leur porte son témoignage, de peur qu’eux aussi ne viennent dans ce lieu de torture !”  
Abraham lui dit : “Ils ont Moïse et les Prophètes : qu’ils les écoutent ! – Non, père Abraham, dit-il, mais si 
quelqu’un de chez les morts vient les trouver, ils se convertiront.”  
Abraham répondit : “S’ils n’écoutent pas Moïse ni les Prophètes, quelqu’un pourra bien ressusciter d’entre les 
morts : ils ne seront pas convaincus.” » – 
 

Commentaire 

Ce texte de carême nous secoue. Secourir celui qui est dans le besoin au risque de perdre un peu de son 
superflu et même un peu de son nécessaire. Nous sommes souvent d’accord d’aider ce que nous appelons la 
pauvreté morale de celui qui est seul, déprimé, souffrant. Mais ici, Jésus aborde le cas de celui qui est à ma 
porte et à besoin de mon argent, de mon aide matérielle. Nous sommes tous un peu l’homme riche qui nous 
demandons finalement si le pauvre n’est pas un peu responsable de sa situation : a-t-il travaillé assez ? A-t-il 
géré comme il le fallait ? Fera-t-il bon usage de ce que je pourrais lui donner ? Ou pire, nous pouvons devenir, 
comme l’homme riche de l’Evangile, indifférent et aveugle aux besoins de l’autre. 

Jésus nous alerte : restons vigilants à une pauvreté bien concrète qui nous entoure. Cette ouverture au pauvre 
nous garde de creuser un abîme entre Dieu et nous, elle nous garde vigilant à vivre une foi concrète, bien 
ancrée dans le réel, fondée sur l’amour inconditionnel du frère. Ce souci du pauvre prépare sur la terre notre 
vie éternelle où s’épanouira ce que nous avons expérimenté petitement sur la terre et où Jésus nous dira : 
« Qu’as-tu fait de ton frère ? ». 

Demandons la grâce d’être attentifs les uns aux autres pour le bonheur de tous. (Anne-Marie et JF, 9/3/2023) 
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"Rencontre" a rencontré… 
 

 

Lundi 23 janvier 2023 à 20 heures. 
« De la Morale à l’Ethique : trois dimensions au 

service de l’Amour. » 
par le frère Philippe COCHINAUX. 

 

« Que feriez-vous s’il vous arrivait de devoir choisir de sacrifier une 
personne pour en sauver trois autres à l’approche d’un wagon-fou qui 
arrive à un aiguillage ??? Un terrible dilemme… »  
Le devoir nous dirait de porter secours…C’est la loi, les 
commandements, la MORALE …Et par amour des autres, nous 
réagirions…C’est l’ETHIQUE… 
Aime, et ce que tu veux, fais-le ! Ce qui a été fait tristement et par 
devoir, faisons-le par Amour. Jésus accomplit la loi « par amour »… Mais qu’est-ce qu’ « AIMER » ?  Le 
verbe ne prend de sens qu’en le faisant vivre dans nos relations et on distingue quatre significations dans la 
langue grecque. 
L’éros, c’est la tendresse physique, l’érotisme. Le storgê, c’est l’amour des liens de sang, l’amour familial. 
La philia, c’est le sentiment, le cœur, le mystère, l’amitié, l’émotion de la camaraderie. L’agapé, fait 
référence à l’amour divin, inconditionnel, les agapes, le repas de l’amour. 
 

Ces quatre verbes de l’amour sont à portée de tout être humain dans des dimensions de FINITUDE (l’être 
humain est fragile), de SOLITUDE (l’on ne sait jamais ce que l’autre ressent) et d’INCERTITUDE (l’amour est 
un don et pas un dû). L’EVANGILE porte aussi le message à chacun (Aimez-vous les uns les autres…Il n’y a 
pas de plus grand Amour…) Et les relations aux autres nous rassurent avec des paroles valorisantes, des 
moments privilégiés, des cadeaux, les gestes, les services rendus. 
 

Morale et Ethique sont deux moments dans un même processus. Partant des interdits, on peut alors faire 
par amour ce que l’on fait par devoir. Les deux temps sont nécessaires mais le surmoi (tu dois, il faudrait) 
est supplanté par le désir (je veux, je désire !). L’éthique de l’être, remis à jour par Vatican II , nous 
confronte à des choix. Qu’est-ce que j’ai envie de devenir ? Qu’est-ce que je mets en place pour cela ? 
Vouloir ce que l’on fait, avoir connaissance de soi pour faire ses choix et par delà, faire l’expérience illimitée 
qu’est la FOI ! 
 

ETHIQUE et MORALE vont de pair pour nous aider à bien vivre et accomplir notre destinée. Afin d’éclairer 
la conscience pour aider nos choix, trois dimensions s’articulent au quotidien dans nos actes posés. Une 
dimension universelle (des concepts qui traversent les siècles), une dimension particulière (la transcription 
du précepte de l’amour dans des normes, soumises à des aléas, des pressions, des erreurs…) et une 
dimension singulière (ce que chaque personne a d’unique, l’unicité de chaque situation qui amène 
compromis parfois conflit…)  
Il faudrait s’étendre bien davantage pour retransmettre l’exposé de notre conférencier qui a facilement 
capté l’attention des participants !!!  
Quelques échanges prolongeaient la soirée…L’éthique du pouvoir, des médias, des politiques, de la 
médecine, de l’argent, etc… Ne parle-t-on trop souvent d’éthique alors qu’il s’agit de morale ?  
Un chemin à suivre : « Tolérer l’imperfection des conduites pour les parfaire »!!!   (A.D.)  
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Lundi 13 février 2023- 

« La place de l’héritage chrétien dans la 
société. » 

Vincent DELCORPS. 
 

Directeur de rédaction de Cathobel.  - 36 ans, marié, père 
de 3 enfants .Master en journalisme  (Ecole de 
Journalisme de Louvain) et doctorat en histoire 
(UCLouvain). Professeur invité à l’UCLouvain et à l’IHECS. 
 
Pour lancer le sujet de la soirée, Vincent Delcorps évoque 
trois anecdotes personnelles significatives de la situation dans laquelle se trouvent la plupart des chrétiens. 
Le choix de l’université catholique de Louvain n’est plus systématique après les études secondaires … 
l’existence d’un coin «prières » dans une maison met mal à l’aise… les témoins interviewés  pour le journal 
« Dimanche » ne manifestent pas toujours un engagement sans retenue… 

Et de relever alors le paradoxe d’une société chrétienne et catholique qui compte quantité de clochers dans 
les villages  mais qui compte de moins en moins d’adeptes qui plus est, ont peur de s’afficher. L’héritage 
que l’on a reçu, sans avoir choisi, et celui que l’on va laisser, peut susciter des désaccords, des tensions 
dans ces moments de crise à comprendre dans notre propre milieu géographique  et dans la durée dans le 
temps. 

Et notre conférencier de reprendre le fil des siècles à partir de St-Paul qui installe une nouvelle religion 
catholique, Jésus n’étant pas fondateur mais « réformateur pour que l’homme s’accomplisse ». Constantin 
et la religion d’état, les temps modernes, les guerres de religion, les progrès scientifiques, ce n’est pas 
d’aujourd’hui que la chrétienté se fragmente…Même Vatican II (1962-65) est considéré par certains comme 
la cause de la baisse des pratiques et des vocations… 

En Belgique, la constitution est un compromis entre libéraux et catholiques et le régime soutient les cultes, 
les religions sont reconnues et subsidiées. Les liens entre évêques et politiques sont bien réels mais des 
tensions naissent autour de sujets sensibles : les cimetières, l’enseignement, les lois éthiques, la pédophilie, 
le financement, etc… Le système est peut-être dépassé… 

Aujourd’hui, si l’on observe de l’indifférence plutôt que de l’hostilité,  l’Eglise « puissance » doit sans doute 
faire place à une église de petits groupes  avec des chrétiens « porteurs de tradition » dans les hôpitaux, les 
écoles, les mouvements de jeunesse, etc… Si l’on observe des désacralisations d’églises, la défense de 
l’évangile, du bien commun reste le moteur de l’action commune. 

Il s’agit toutefois de pouvoir se positionner. Ne pas surestimer la crise : cela fait partie de la réalité 
humaine comme dans d’autres associations, mouvements, à notre époque. Ne pas sous-estimer la crise qui 
est unique et inédite. Il s’agit d’interroger la crise : qu’est-ce le déclin suscite comme émotion ? Si l’on 
regarde le quantitatif, si l’on se réfère aux pratiquants, si l’on se réfère au passé ? Etait-ce mieux avant ? 

Quelques pistes sont avancées… S’arrêter, arrêter de courir ; s’interroger sur notre mission : être signes 
de l’Amour de Dieu et ne pas conquérir le monde ; ne pas craindre le changement : partir d’une page 
blanche et réinventer notre manière d’être ; célébrer dans la fête ; vivre des communautés ; partir du 
monde, écouter les besoins des gens aujourd’hui ; 
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Et notre héritage ??? Une présence moins forte, un groupe parmi d’autres ayant le goût et l’amour 
de la vérité, aux côtés des plus démunis… 
 

Pour clôturer la soirée, les échanges sont lancés avec la question inévitable: l’EGLISE ne CRAINT-
ELLE pas le CHANGEMENT? Si l’Eglise est universelle, si l’EGLISE, C’EST NOUS, il faut bien 
reconnaître que ceux « qui ont la main » et dont on parle le plus souvent  sont tout de même les 
responsables, prêtres, curés, évêques, papes, religieux, religieuses ou encore témoins privilégiés.  
Et on peut ajouter que la « dépendance » de la plupart des « fidèles » envers la hiérarchie est 
manifestement toujours bien réelle !                                                                                    (A.D) 

 
 

Le lundi 6 mars.  
 « Partager la foi et célébrer le culte avec 

des non-croyants » 
par Marie-Pierre Marie-Pierre Tonnon-

Louant. 
 

Pour un christianisme accueillant. 

En ce début du mois de mars, Marie-Pierre Tonnon, 
pasteure de l’Église Protestante, conviait le public du 
Prieuré à réfléchir à l’annonce du message chrétien. 
« Comme il nous est facile de prêcher à des chrétiens 
déjà convaincus ! …Un autre défi est de proposer à des non-croyants de venir à la rencontre de l’Évangile. » 
Au-delà, la conférencière nous invitait à davantage que seulement proclamer le message chrétien. 

La causerie s’ouvrait  en précisant le terme de « non-croyant ». Il y a 50 ans, cet état était un choix délibéré 
de la personne. Des gens choisissaient, dans une prise de position consciente, de rester à l’écart de toute 
religion. Mais, dans les dernières décennies, l’Église a été confrontée à un changement radical, à une sorte 
de conversion à l’envers ! Notre société, assez largement, a pris ses distances, voire s’est détournée de 
l’Église. Petit à petit, le contact avec la chose religieuse disparaît et, ainsi, le nombre de pratiquants.  

Aujourd’hui, communément, des célébrations, telles que le culte de Noël, sont vues comme des espèces de 
fêtes folkloriques. Ou encore, les célébrations du baptême, du mariage, des funérailles sont sollicitées par 
habitude ou par « on-ne-sait-jamais », parfois dans un sentiment proche de la superstition, parfois pour la 
beauté du lieu, parfois pour le cadre de belles photos… 

Dans notre population, se trouvent, d’une part, des athées, qui nient l’existence même de Dieu, et donc ne 
concèdent pas Dieu aux autres… D’autre part, parmi les non-croyants, figurent des agnostiques, les 
sceptiques devant la foi, et aussi « les blessés de l’Église  et les blessés de Dieu ». Ceux-ci sont soit cassés 
par l’institution dans leur élan spirituel, soit interpelés par les ruines du monde « si Dieu existe, pourquoi 
permet-il cela ? » La plupart des non-croyants ne le sont pas par choix, mais par hasard… par le hasard 
d’une rencontre qui n’a pas eu lieu. L’Église en est en partie responsable. 

Quelque chose doit changer 
  Marie-Pierre Tonnon explique, en premier, que l’Église « se perd dans des labyrinthes de dogmes ». 
Infaillibilité papale, indulgences, culte des reliques… les dogmes avaient été proclamés inviolables et 
irréversibles, inchangeables, conditions sine qua non de la foi. De quoi trop souvent décourager la foi, 
devenir des obstacles infranchissables pour la rencontre avec Dieu. 
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 L’Église avec tous ses dogmes n’est-elle pas elle-même devenue une fabrique de non-croyants ?  « Dans 
ma communauté protestante, appelée à se réformer sans cesse, une des motivations des quelques non-
croyants qui viennent régulièrement au culte est la remise en question des affirmations séculaires et la 
recherche de sens. » 

  Un second écueil est que l’Église se perd dans son propre vocabulaire. « Christ, Évangile, 
Eucharistie… » sont autant de mots dont la plupart de nos contemporains ignorent le sens. Par ailleurs des 
formes grammaticales, avec le possessif, « notre Dieu, notre sauveur, nous les chrétiens… » excluent déjà le 
non-croyant. De même, le ton liturgique, tel « un Notre Père prononcé tristement ou d’une voix 
caverneuse ! » Tout est pris avec sérieux jusqu’à l’ennui. Pourquoi pas un peu d’humour ? 

  La conférencière invite aussi à remettre les textes bibliques dans leur contexte, puis seulement d’en faire 
l’actualisation. Faire ainsi de l’Évangile un récit passionnant et ouvert à tous. Au lieu de se cantonner dans 
une spiritualité totalement désincarnée, qui devient hermétique pour les non-croyants ! 

  Autre question délicate est celle de l’eucharistie. L’Église catholique est très ferme : un certain nombre de 
gens sont exclus, ou, selon son point de vue, se sont exclus eux-mêmes du partage eucharistique. Trier qui 
est digne ou pas digne de partager la Cène, ne serait-ce pas le boulot de Dieu ? 

Voilà quelques barrières à ouvrir… 
Et quelques éléments qui pourraient inciter ou motiver des non-croyants à venir à la rencontre de l’Église, à 
participer, ne fût-ce que par curiosité, à une célébration religieuse. Mais ce sont des démarches imparfaites 
qui sous-entendent toujours que le non-croyant vient vers l’Église.  
Cela ne dit pas comment l’Église peut et doit aller vers les non-croyants, comment elle doit sortir de ses 
murs. Heureusement certains exemples existent déjà, avec des diacres, des pionniers, dans des écoles, des 
hôpitaux, des maisons de repos, des services sociaux, avec les aumôneries de prisons… 
Durant des siècles, nous avons eu l’obsession de l’évangélisation, de la conversion des infidèles, de 
prosélytisme… avec des méthodes qui ne sont plus d’actualité. Alors comment faire pour que la rencontre 
puisse avoir lieu ? 
 La conférencière cite la lettre de Paul : « Toi-même, sois un modèle par ta façon de bien agir à tous 
égards… Que tes propos soient équilibrés et inattaquables, que tes adversaires soient tout honteux de 
n'avoir aucun mal à dire de nous. » La Bible elle-même indique à l’Église, non pas quoi faire, mais quoi être. 
   

Plus qu’un christianisme accueillant qui invite le non-croyant à venir, mieux encore est un christianisme qui 
va à sa rencontre.         Luc Herwats 
 

Grains de Vie... 
La pierre n’a point d’espoir d’être autre chose que pierre. 

Mais de collaborer, elle s’assemble et devient TEMPLE. 
 

Antoine de Saint Exupéry. 
 

Grains de Vie... 
Ne regardons jamais en arrière avec colère ou en avant avec peur,  

Mais autour de nous avec attention. 
James Thurber. 

(écrivain américain 1894 – 1961) 
8. 



     La parole aux lecteurs... 
 
Réactions de deux participants à notre conférence du 6 mars. 
 

 « Merci pour cette belle soirée, riche en questionnements et riche de pistes pour nos communautés 
d’aujourd’hui. Peut-être à mettre en lien avec la réflexion « Rendons l’Eglise au peuple de Dieu » , le dernier 
Synode, le vécu d’aujourd’hui de beaucoup de nos concitoyens. 
Il y a urgence d’aller à la rencontre des autres.  
Et pour célébrer il nous faut peut-être davantage écouter, porter un regard bienveillant, et reconnaitre ce 
que ces autres peuvent apporter, pour vivre mieux ce à quoi nous essayons de croire. 
 
Personnellement j’ai envie de croire que l’Esprit est constamment à l’œuvre dans notre monde 
d’aujourd’hui.  Beaucoup de gens se remettent en questions, cherchent sens à leur vie, ne sont pas 
indifférents aux difficultés et aux épreuves des autres, créent du lien, …   
Ne seraient-ils pas « signe » ? ; « sel de la terre » ? (dans les écoles, dans les hôpitaux, dans l’accueil des sans-
logis, des réfugiés, dans l’accompagnement de personnes seules, … , des personnes touchées par les 
inondations, les tremblements de terre, les guerres, …, mais aussi dans le vécu des familles, … ) 
Ces réflexions, ces constats sur le cheminement de notre (nos)Eglise(s), nous ont fait toucher, retoucher à des 
choses essentielles.  
Très heureux d’avoir été avec vous hier soir. 
Serait-il possible d’avoir une copie de l’exposé de Marie-Pierre Thonon.  Je serais heureux de le relire, de 
poursuivre la réflexion, peut-être avec d’autres. Le partage qui a suivi était aussi très intéressant. 
Encore merci à votre équipe et bien à vous. »  Paul N.   
 
 « Une tout grand merci pour la belle et riche soirée d’hier, merci à toi Myriam pour ton engagement et à 
toute l’équipe du Prieuré qui permet des échanges intéressants » Tamara V.   
 
 Prière pour la Paix. 
En réponse à la demande de la Vierge Marie (message reçu par un voyant de Medjugorje, le 25 janvier 2023), 
ainsi qu’à la demande de notre pape François de prier pour la paix dans le monde, nous récitons 10 « Je vous 
salue Marie » à cette intention chaque semaine le jeudi soir à la prière hebdomadaire. 
Merci à tous ceux qui le peuvent de s’unir à notre prière depuis leur maison. 
 
 « Rendons l’Eglise au Peuple de Dieu ! » 
 

Une « audacieuse brochure de théologie pastorale accessible à tou.te.s … 
Un regard sur l’Eglise…Un outil de réflexion…des propositions novatrices… ». 
C’est ainsi que les auteurs, des chrétien.e.s engagés, présentent leur ouvrage 
de réflexions publié après une année de rencontres et de questionnements. 
 

Ouvrage qui  directement  a fait polémique et provoque une pétition… (à 
l’attention de qui ?), manière assez étonnante pour entrer en relation et  
« entendre » les messages envoyés … 
 

Ouvrage qui cependant pose de vraies questions, engage le débat, respecte 
les nuances mais exprime sans réserves  le vécu et le ressenti de nombreux 
chrétien.e.s, depuis très longtemps !!! 
 

« La synodalité, qui apparaît comme l'un des principes de gouvernance dans 
l'Eglise selon le pape François, est un processus qui édifie l'Église en suscitant 
la participation des baptisé(e)s à sa mission dans le monde !!! » (A méditer !)    A.D. 
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Coups de 
ciseaux... 

 
 
Réinventée! 
Un nouveau type de service religieux 
est né au Royaume-Uni lors de la 
pandémie : la Bubble Church. Depuis, 
plusieurs églises proposent le dimanche 
cet office particulier qui s’adresse aux 
bébés, aux tout-petits et jeunes 
familles. On y vient y prendre un café et 
un croissant, on s’assoit par terre par 
bulles et on suit pendant trente 
minutes des histoires remplies de 
marionnettes et centrées sur Jésus. 
(L’Appel, février 2023) 
 
Un restaurant gastronomique au 
service d’un projet solidaire et 
circulaire. 
« Hearth Project », lancé par le 
dynamique chef Elliott Van de Velde et 
sa partenaire, Adeline Barras, allie trois 
dimensions : la lutte contre le gaspillage 
alimentaire, la solidarité avec les plus 
démunis et la sensibilisation au principe 
du zéro déchet. Le restaurant ? Il 
s’appelle Entropy, se loge dans une 
belle demeure de la place Saint-Géry, et 
sert jusqu’à 44 convives quatre soirs par 
semaine.  
J’ai été choqué de constater la masse de 
nourriture, d’invendus alimentaires, qui 
était jetée quotidiennement chez mes 
fournisseurs et dans les restaurants. J’ai 
trouvé cela intolérable ; il fallait que je 
fasse quelque chose.ˮ Elliott a réussi 
des prouesses, tels ces 600 repas 
cuisinés en une seule journée avec des 
invendus au bénéfice des candidats 
réfugiés du Parc Maximilien. 
(Fondation Roi Baudouin, 2/3/2023) 
 

MARINA SILVA! 
Catholique convertie au protestantisme, 
écologiste et anciennne candidate à 
l’élection présidentielle brésilienne, cette 
mère de quatre enfants engagée dans la 
lutte contre le réchauffement climatique et la 
protection de l’Amazonie a été nommée 
ministre de l’environnement par Lula. 
(L’Appel, février 2023) 
 

La russe ELENA facilite la vie des réfugiés 
ukrainiens. 

Arrivée de Russie voici plus de 20 ans, ELENA 
apporte un rayon de soleil musical aux réfugiés 
ukrainiens arrivés chez nous voici près d’un an. 
Musicienne et chanteuse, elle marie ses talents 
pour organiser des ateliers ludiques autour 
d’idiomes dont le côté rébarbatif disparaît 
lorsqu’on y mêle les gestes. Elle accompagne 
pas à pas enfants et adultes, donne des cours de 
français et sert d’interprète pour entendre leurs 
demandes ou leurs besoins . (L’Avenir, 1 mars 2023) 
 

Record de migrants à Lampédusa ! 
Au moins 1869 migrants sont arrivés sur 
l’île italienne de Lampédusa à bord de 41 
bateaux le 9 mars dernier, selon Ansa. 
Sur une seule journée, cela constitue un 
record, selon cette dernière. Dans la 
soirée, les 42 passagers d’une petite 
embarcation en perdition au large de l’île 
ont tous pu être secourus. Ils étaient 
principalement originaires de Côte 
d’Ivoire, du Cameroun et du Nigéria. 
(L’Avenir, 11//3/2023) 
 

  Dans l’ombre des héros… 
Il est sacré le carnaval de Binche, 
mais…mieux vaut que les 
féministes ne lisent pas le texte 
« La femme de Gilles » qu’on 
trouve sur son site. On y lit que 
« dans l’ombre du héros binchois », 
elle s’active durant des mois à la 
confection des costumes et aux 
préparatifs «ni tout à fait 
spectatrices, ni tout à fait actrice». 
Après la fête, pour la femme, « le 
retour au foyer » n’est pas 
synonyme de repos mais de 
préparatifs de repas, de remise en 
état des costumes, de remaquillage 
des enfants et…de vaisselle ». 
A quand un peu de parité là-bas ? 
Les « Gillettes de Binche », 
pourquoi pas ? (Deuzio, 21/2/2023) 
 

GARY LINEKER. 
Le projet de loi britannique a été 
critiqué par l’ONU, qui y voit une 
menace au droit d’asile. Mais aussi 
par Gary Lineker, légende du foot 
anglais et présentateur depuis 1999 
de la messe footballistique Outre-
Manche, « Match Of The Day ».  
“C’est une politique d’une cruauté 
incommensurable envers les personnes 
vulnérables. Le langage rappelle 
l’Allemagne des années 30.” 
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Directement dans la tourmente, 
Lineker a totalement assumé son 
tweet et ne l’a pas supprimé.  
Il a rapidement reçu le soutien de la 
gauche britannique. Mais aussi du 
monde du sport.  
International à 80 reprises, Gary 
Lineker jouit du statut de légende 
en Angleterre. Voire de leader 
d’opinion. Celui qui n’a jamais reçu 
le moindre carton de toute sa 
carrière et dénombre neuf millions 
d’abonnés sur Twitter n’hésite 
jamais à donner son avis sur les 
questions sociétales. Il a aussi milité 
contre le Brexit. (Moustique, New 
Letter, 13/3/2023) 

 
Récolter 20 000 téléphones portables usagés 

dans les écoles de Wallonie. 
Toutes les écoles de Wallonie sont invitées à 

participer, jusque la fin de l’année, à cette opération 
portée par Proximus, Récupel, la fondation GoodPlanet 
Belgium et le ministère wallon de l’environnement. La 
campagne a pour but de sensibiliser les élèves à la 
nécessité de préserver les ressources naturelles en 
donnant une nouvelle vie aux anciens appareils. 

(L’Avenir, 18 mars 2023) 
 

SAHEL CENTRAL. 
10 MILLIONS D’ENFANTS EN DANGER. 

C’est deux fois plus qu’en 2020, souligne 
l’UNICEF. Selon l’ONG, ces enfants vivant 
au Burkina Faso, au Mali et au Niger ont 
besoin de toute urgence d’aide humanitaire, 
suite à l’intensification des conflits. En 2022, 
l’Unicef n’a reçu qu’un tiers des 391 millions 
de dollars demandés pour financer ses 
activités dans la région. (L’Avenir, 18 mars 2023) 

 
Où est l’Eglise ? 

Où n’est-elle pas ? 
La vie de l’Eglise donne l’impression de 
se dérouler dans les églises et dans les 
paroisses… L‘Eglise déborde les 
paroisses mais cela est tu et n’est 
jamais mis en évidence…Un canoniste 
bien connu de notre diocèse de Liège 
rappelait qu’avant de penser ministères, 
ce sont les communautés chrétiennes 
qui passent en premier ; Trop souvent et 
aujourd’hui encore, l’Eglise a tendance à 
confondre paroisse et communauté 
chrétienne…Hors paroisse, de nombreux 
chrétiens vivent leur foi avec force et 
conviction, la plupart du temps sans 
avoir « besoin » de l’Eglise !... 
(« Rendons l’Eglise au Peuple de Dieu », 
brochure collective, Liège 2023) 
 

 



   De ci... de là...! 
 

« Pour un christianisme sans religion » - « Retrouver la « Voie » de Jésus de 
Nazareth ». de  Bruno MORI.     « Sens et Conscience »   - 5 -  (SUITE) 

  

Jésus de Nazareth et une nouvelle façon d’être humain ; 
 

L’homme et le laïque… Jésus n’a jamais accepté pour lui les égards, les titres, les marques d’honneur 
réservés aux gens importants (prêtres, scribes, dignitaires civils ou religieux) de l’époque. Il a toujours été 
un homme parmi les autres hommes et comme les autres.  Il n’a donc pas été l’homme du sacré mais du 
profane. C’est dans les rues, dans les marchés, dans les bains et sur les places publiques qu’il rencontra les 
humains et leurs misères…/… 
 

Il a toujours manifesté une attitude très libre et très indépendante vis-à-vis des obligations et interdits que 
la religion imposait à ses fidèles…/… S’il a été un homme profondément religieux, on peut affirmer que sa 
religiosité ne lui venait pas de son adhésion à une religion et à ses pratiques, mais à l’originalité de ses  
convictions, de la qualité de son humanité, de l’intensité de sa vie spirituelle et de l’intimité amoureuse 
avec laquelle il vivait sa relation personnelle avec le Mystère ultime de Dieu qu’il appelait « Père ». 
  

Jésus a été l’homme de la spiritualité et non un homme de la religion…/… Il ne s’est jamais senti concerné 
par les normes cultuelles qu’il a systématiquement et sciemment transgressées (ablutions rituelles, 
obligation du jeûne, observance du sabbat, etc,) . Il s’est senti totalement libre face aux tabous alimentaires 
ou autres concernant la fréquentation des femmes et des païens…/… 
 

Jésus a déplacé le « sacré » de la religion du Temple pour le placer dans l’être humain et dans la 
création…/… Il a été l’initiateur d’un mouvement populaire qui n’admet pas de différences, de hiérarchies 
et d’inégalités entre les êtres humains. Il s’agissait de toute évidence d’un mouvement laïque et séculier qui 
s’est formé et qui s’est déployé en marge et en dehors de toute religion…/… 
La religion chrétienne et impériale postérieure, croyant lui rendre hommage, a fait de lui un « grand 
prêtre », paré de pouvoirs sacrés et sacerdotaux. Ce que Jésus ne fut jamais, ce qu’il n’a jamais voulu être 
et ce qu’il aurait considéré comme un affront infligé à son indépendance,  à sa laïcité et à ses convictions 
les plus profondes…/… 
 

Le génie. La qualité humaine de Jésus, la nouveauté et l’originalité de son message ont jailli de sa 
perception personnelle de Dieu qu’il a intuitivement ressenti et découvert comme Source d’une qualité 
supérieure d’amour, propre à la nature de Dieu : l’amour gratuit, inconditionnel et désintéressé.  
Pour les hommes de la modernité qui ont découvert cette caractéristique, Jésus peut devenir une 
« révélation » unique et une « incarnation » particulièrement exemplaire de la présence en ce monde de 
cette forme supérieure d’amour dont seul l’humain est capable ici sur terre…  
 

Jésus est le prophète génial par lequel cette forme supérieure de l’amour est proclamée, annoncée et 
proposée à tous les humains comme un « chemin » ou une « voie », certes ardus et difficiles à parcourir, 
mais d’une efficacité assurée pour arriver à construire un monde meilleur et une humanité renouvelée. 
La construction d’un monde nouveau , animé et régi par les dynamiques de l’amour gratuit et 
inconditionnel, a toujours constitué le grand rêve de sa vie qu’il avait appelé le Royaume de Dieu parmi les 
hommes. 
 

Extraits du livre de Bruno MORI, « Pour un christianisme sans religion », pages 190 à 194. 
(Voir aussi les « Rencontre » N° 114 ,115 , 116, 117. ) 
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« Le CHRIST de SAINT-DAMIEN » de l’oratoire . 

 

 
En ces temps de Pâques, nous (re)découvrons le Christ de l’oratoire du Prieuré installé dès les premiers 
moments de prière en 1989. Nous reprenons ici le texte de présentation qui figure, depuis le début, au 
tableau d’affichage à l’entrée.  
 

La croix représente LE CHRIST de SAINT DAMIEN, peinture sur bois du XIIème siècle de style byzantino-
romain. L’original se trouve aujourd’hui dans la basilique Sainte Claire à Assise. 
Détail : sur le tableau central, à droite du Christ : la Vierge Marie, sa mère avec l’apôtre Saint Jean. A 
gauche : Marie-Madeleine, femme de Clopas, et le centurion. 
 
De sa main droite, celui-ci fait signe de confession de foi souvent représenté en orthodoxie : les 3 doigts 
levés signifient les 3 personnes en Dieu, et les 2 doigts inclinés, les 2 natures dans le Christ (nature divine et 
nature humaine).  
Les deux petites figures dans les coins représentent vraisemblablement les donateurs du tableau comme 
c’était d’usage au Moyen-Age. 
 
Derrière l’épaule gauche du centurion, on découvre un 
petit personnage qui est probablement l’autoportrait  du 
peintre. 
Aux deux extrémités horizontales et en dessous des mains, 
des anges vénèrent le Précieux Sang qui coule des plaies et 
du Seigneur. 
L’inscription au-dessus de l’auréole du Christ est classique : 
 

IHS  NAZARE  JESUS DE NAZARETH 
REX IVDEORV    ROI DES JUIFS 

 
Le médaillon en haut nous montre le Christ dans sa 
Résurrection-Ascension en un mouvement dynamique vers 
le Père. Celui-ci est seulement symbolisé par sa main 
droite dans un segment de cercle ouvert à l’infini. Les 
anges dans leur émerveillement s’entretiennent du 
mystère qui se déroule à leurs yeux et représentent sur la 
peinture, la sphère divine. 
 
Cette croix dans son ensemble évoque le MYSTERE DU CHRIST qui par sa MORT-RESURRECTION 
transfigure tout l’univers : il est le centre du Cosmos et de l’Histoire, ce qui rappelle le début de la 
première encyclique de Jean-Paul II et ce que toute notre vie veut célébrer en ce lieu. 
 
Les biographes de SAINT FRANCOIS D’ASSISE nous racontent que le jeune François entra un jour dans la 
petite église délabrée de Saint Damien et se prosterna pour prier devant l’image du crucifié.  
Il entendit alors une voix de la Croix qui disait : « François, va rebâtir ma maison qui tombe en  ruines ». 
 

Ne comprenant pas encore toute la portée de cette parole, il se mit à obéir, et de ses mains reconstruisit la 
petite église de Saint Damien, près de laquelle s’établirent plus tard Sainte Claire et ses sœurs. 
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 La VIE au Prieuré, la VIE du Prieuré...   
 

 Echange de vœux le 8 janvier. 

Après les vœux et présentation d’usage, quelques réflexions nous viennent avec l’année nouvelle.  
 
« Quelque chose de nouveau commence ! 
Gardons les yeux ouverts sur les signes de notre temps et partageons avec le grand rabbin Albert 
Guigui : « Ne l’oublions jamais, un peu de lumière peut chasser beaucoup d’obscurité. Serrons-nous 
les mains pour dire non à toute forme de haine, à toute forme de racisme, d’islamophobie et 
d’extrémisme. .. Serrons-nous les mains pour apporter espoir à ceux et celles qui désespèrent. 
Serrons-nous les mains pour nous donner la force et le courage d’entreprendre… Faisons en sorte que 
cette année, les lumières de Hanoucca et de Noël, soient porteuses de joie et de bonheur. Que ces 
lumières qui rayonnent au sein de nos demeures puissent déborder et éclairer le monde d’une lumière 
douce et chaleureuse ».  
En effet cette année, la fête juive de la Lumière coïncidait cette année avec notre fête de Noël.  
 
Dans le journal Dimanche du 3 janvier, le 
frère Marc de la Fraternité de Tibériade 
disait : « Vivre une qualité de relation avec 
ceux qui m’entourent est une première 
manière de participer à la paix. »  
 
Et aussi : « le cœur de l’homme aspire à 
une qualité de relation, à la paix, à la 
communion avec les autres. J’ai 
l’impression qu’il cherche ce que le Christ 
propose. Le monde a besoin de joie et 
d’espérance, de lumière. Il a besoin de 
pouvoir s’émerveiller de petites choses…. Le 
monde doit aussi savoir que derrière les 
croix et les difficultés, des enfantements 
peuvent se vivre… » 
Alors encourageons-nous les uns les autres et vivons dans la joie, l’Espérance et la Confiance ». 

C’est ce que, du fond du cœur, nous vous souhaitons avec surtout nos vœux de santé la meilleure 
possible au long de cette année 2023 !   (M.Deflandre-Pesesse) 

☺☺☺ Un petit mot d’encouragement et de bon rétablissement est rédigé et signé à  
l’attention l’abbé Jean-Luc.  

- La Marche à l’étoile du 6 janvier 2023. 
Pour la deuxième édition de la marche, vingt-sept participants se sont rassemblés à dix-huit heures 
devant l’entrée du Prieuré.  
Notre animatrice, Françoise B. présente une personne (M D) vêtue d’un turban et d’une cape de 
velours : c’est un mage venu de la nuit des temps. Il nous contera, en quatre étapes la belle 
découverte qui a changé sa vie.  
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 L’étoile lumineuse en tête, nous nous 
mettons en route à travers sentiers, rues 
et ruelles de Scry au rythme de la 
musique « Tous en chemin », « Suivre 
l’étoile », « Comme les rois mages en 
Galilée ».  
 
Sur le trajet, quatre haltes pour écouter 
notre mage qui avait des « choses » dans 
son sac à dos. Des morceaux de 
parchemins d’un ancien texte sacré à 
reconstituer, une bible, des étoiles-des 
messages à accrocher au poignet… 
 

A l’oratoire, nous sommes en admiration devant la crèche illuminée. Dans la mangeoire repose 
l’Enfant-Roi qui a changé la vie des mages et un peu la nôtre aussi.  
C’est dans une ambiance recueillie et paisible que chaque participant lui offre un cadeau en lisant 
son étoile-message. «  Comme cadeau, Jésus, je t’offre mon regard qu’il se tourne vers le rejeté, … 
mes oreilles qu’elles se ferment aux paroles négatives, … mes jambes pour aller vers celui qui est seul, 
… mes bras qui se tendent pour accueillir l’étranger, … ma présence qu’elle réconforte ceux que je 
visite, … mon sourire qui adoucit la personne que je croise, … mon cœur qu’il cherche à rendre le 
monde meilleur…. » 
 

Dans la grande salle, le morceau de parchemin est reconstitué. Il s’agit d’un verset du livre de Michée 
qui nous révèle le nom de la « Maison du pain ». Le mage nous explique la destinée de la nouvelle 
Etoile : le Créateur l’a partagée en trois « sœurs-étoiles » données au monde : la Foi, l’Espérance et 
l’Amour. Notre mage les a sorties du sac à dos, toutes lumineuses et guidés par l’abbé Janvier, nous 
avons prié avec chacune d’elles. Un moment très prenant ! 
 

La bonne odeur du chocolat chaud et des gaufres nous invitait à partager une collation.  
Merci aux participants et à toutes les personnes organisatrices.  (Myriam Deflandre-Pesesse) 
 

        Amis lecteurs, avez-vous découvert le verset entier du parchemin reconstitué ? 
  Envoyez-le-nous sans tarder ! (myriam@prieure-st-martin.be)  
   La première réponse reçue sera récompensée !!!    

 

  Assemblée Générale Ordinaire de l'asbl Prieuré du 27 mars à 20h.  
17 participants – 16 excusés. 

C’est à Alex que revient l’honneur d’ouvrir la séance en remerciant d’emblée toutes les personnes 
responsables des diverses organisations du Prieuré ainsi que les bénévoles oeuvrant  
ponctuellement. 
 « Seigneur Jésus, Toi qui nous as dit que, lorsque plusieurs seraient réunis en ton Nom, Tu serais au 
milieu d’eux, nous croyons fermement que tu es présent parmi nous. Fais que nous parlions, agissions 
et décidions sans esprit de recherche personnelle, mais d’un cœur désintéressé, dans la fraternité et le 
respect mutuel… »  
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Après ce moment de prière, Françoise dresse le rapport des hébergements et occupations des 
locaux. (voir aussi « Rencontre » 127, page 15). Ensuite, Jean-Marie reprend les travaux réalisés dans 
l’année : installation d’une boucle magnétique, porte acoustique dans l’appartement, arrêts de 
porte, dé-moussage de la toiture de la salle ainsi que les entretiens habituels. 

Myriam redit aussi les activités de l’année écoulée en y ajoutant l’intérêt, très souvent favorable, 
manifesté par les participants. Ces activités ont été relatées dans notre revue « Rencontre ». 

Le rapport financier 2022 exposé par Alex affiche un déficit de 5848 € qui s’explique principalement 
par les travaux réalisés et la charge des frais de fonctionnement en hausse. La participation du public, 
« la casserole », a aussi été reversée aux diverses associations représentées par nos invités et 
conférenciers ainsi qu’une aide à un particulier. 

Un commentaire à propos de la revue « Rencontre » était à charge de votre serviteur. Souvent 
attendue et lue, la revue ne compte cependant que 130 abonnés payants pour 270 envois. Les 
rubriques restent ouvertes à tous pour des articles de réflexion ou autres nouvelles et « coups de 
ciseaux ». 

Le bilan de l’année étant passé en revue, décharge est donnée au Conseil d’administration (Myriam, 
Françoise, Alex, Jean-Marie) sur les comptes et l’ensemble du fonctionnement. Les administrateurs 
avaient lancé un appel à un 5ème membre suite à la démission de Josy mais cet appel est resté sans 
écho. La place reste donc vacante… 

Viennent alors les échanges au sujet des travaux envisagés, des projets à venir et du pèlerinage. La 
grande salle, souvent très froide, pourrait être mieux isolée. La proposition rentrée par devis n’est 
guère soutenue d’autant que très onéreuse. D’autres solutions sont à envisager. Le programme 
d’activités 2023 suivra un déroulement habituel (conférences, balade, la St-Martin, etc…° mais la 
date du dîner (20 août) est à retenir particulièrement : ce pourrait être l’occasion de fêter notre ami 
René pour ses 60 ans de sacerdoce ! 

Myriam présente aussi toutes ses démarches et recherches entreprises pour l’année 2024 sachant 
qu’il faut souvent bloquer des dates et « réserver » les invités. Une série de belles propositions à 
programmer et à distiller dans les mois à venir ! 

Jean-Marie redit alors les difficultés rencontrées par l’organisation du pèlerinage auquel 18 
personnes se sont inscrites. Ce nombre insuffisant pour les frais engagés doit se clôturer avant le 8 
avril ! Une autre destination pourrait peut-être faciliter les démarches. 

Un dernier point a été soulevé par Jean-François concernant l’aide financière à apporter dans 
l’aménagement du presbytère en vue du retour de l’abbé Jean-Luc. Un montant de maximum 2 000 
€. est décidé. C’est aussi un geste de solidarité qui accompagne les autres interventions déjà 
manifestées.  

L’assemblée se termine vers 22 heures 15 et se poursuit avec le verre de l’amitié. (rapporteur : AD) 
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Nos infos... 
 

- La Bibliothèque du Prieuré : le 1er mercredi du mois de 16h à 17 h 45. 
     Sur RV à prendre avec Jeanne au 085 / 51 22 69, les jours ouvrables de 16 h à 17 h. 

  DES LIVRES POUR TOUS !!! 
La liste des ouvrages de la bibliothèque se trouve sur notre 

site« www.prieure-st-martin.be », rubrique : « Bibliothèque ». 
  EN LIBRAIRIE :  
* Philippe COCHINAUX : « Agir en conscience », Editions Fidélité. 
* Madeleine BOSLY: « Certaines étoiles brillent plus fort »,   Editions Partd’Age , 2021. 

* Gabriel RINGLET : « La blessure et la grâce »  Editions Albin-Michel, 2023.  

* Gérard AUTHELAIN : « La Bible, parole d’hommes », Editions Peuple Libre, 2022. 
 

 La famille du PRIEURÉ… 

* Ils nous ont quittés: "Souvenons-nous dans nos prières":   
de Francine BOUDLET de Neuville, nièce de Raymond et Nelly Boudlet ; 
de Jacques MATHIEU, de Gesves, neveu de P.et M. Deharre ; 
de Stéphan COUCHARD, d’Ocquier, fils d’Elisabeth ; 
 de Monique SALACIAK, veuve de Guy Huygen de Fraiture; 
de Monique POSSOZ , veuve de Henri Lange, d’Ochain-Clavier ;  
de Laurent PAQUET, de Nandrin, papa des petits-enfants de 
Josy NOISET ; 
de Marie DEVILLE, de Nandrin, épouse de Joseph Vaessen,   
tante de B.Huysmans ;  
de Paul SALEE, de Scry, veuf de Annie Champon . 

* Bienvenue à Achille, fils d’Amandine Polet et de Pierrick 
Mastin, et petit-fils de Bernadette Marquet . 
    Bienvenue à Léna,-fille d’Antoine Blavier, petite-fille de Jocelyne et Joseph Blavier et arrière-
petite fille de Marguerite Blavier-Prévot . 

Félicitations aux parents et grands-parents !!! 

- Pour vous désaltérer... ou pour OFFRIR… 
*  « La CUVEE ST-MARTIN » , brasserie de Brunehaut,  bière blonde ou brune 33cl, 3 € la bouteille 
*      La  sélection « PRIEURE ST-MARTIN », vin rouge du pays d’Oc -AOC 
          9 € la bouteille - la caisse de 6 = 50 €.  (bouteilles consignées). 
   En  vente:  au Prieuré  ou sur commande  aux : 085/51 14 58  -  085/51 23 05  - 0497/760 766 
 

VOTRE abonnement « RENCONTRE  ANNEE 2023 » est-il renouvelé ??? 
   MERCI DE VOTRE SOUTIEN !!!  

              

8 €  pour 4 numéros l'an -  Abonnement de soutien : 15 €.   Par mail: 4 €. 
Compte: BE07 0012 1432 0566 Prieuré St-Martin Place de l'église 2, 4557 TINLOT 

Un point rouge = votre abonnement n’a pas été renouvelé ! 
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A l'AGENDA du PRIEURE... 
Prière et Ressourcement - Accueil   Rencontres - Travaux et Service. 

 

***       - Le MERCREDI:  17 h ADORATION   -   18h :  EUCHARISTIE. 
                  - Le JEUDI : prière à l'oratoire de   20 h à 21 h.  

                                            

***  Atelier COUTURE  les 2 èmes et 4 èmes lundis du mois! 
24 avril  - 8 et 22 mai -12 et 26 juin 2023. 

 
 
 

Inscriptions obligatoires. Atelier ouvert à une 
douzaine de personnes. 

 
 INFOS : Marie : 0474 / 666 760; 

Nelly : 0476 / 558 959  
Myriam : 0479 / 665 405 –  
Françoise : 0475 / 961 501. 

 
 PAF: 3 € pour accueil, conseils et astuces, petites 

fournitures de base… 
 

*** "Les Petites Mains du LUNDI MATIN " de 9h à 11 h. 
Entretien du parc et alentours du Prieuré . 

Renseignements: André 0497/ 760 766. 
Selon les disponibilités, il est possible de se retrouver quelques-uns un autre jour que le lundi !!! 

 

*** Toujours « bon » à noter dans notre agenda… 
 

-Avril : Pâques (le 9)  
-Mai : Fête des Mères (le 14) -  Ascension (le 18) - Pentecôte  (le 28) 

-Juin : Fête des  Pères (le 11) 
 

   Mais encore : les JOURNEES MONDIALES ou INTERNATIONALES de : 
 

La santé: le 7 avril. 
La terre nourricière: le 22 avril. 

La vaccination mondiale: le 24 avril. 
La liberté de la presse: le 3 mai. 

La famille: le 15 mai. 
Le vivre ensemble en paix: le 16 mai. 

Les parents: le 1 juin. 
L’environnement: le 5 juin. 

La maltraitance des personnes âgées: le 15 juin. 
Les réfugiés: le 20 juin. 
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Conférence-débat.   Lundi 17 avril2023 à 20 heures. 
 « J'ai choisi la vie plutôt que la survie, l'amour au-delà de la mort » 

par Madeleine Bosly. 
 
Le 30 septembre 2017, Madeleine vivait ce qui peut arriver de pire à une maman.  

Ses deux enfants lui étaient arrachés. Brutalement. Face à l’horreur, il a fallu 
trouver le moyen de continuer à vivre.  
Alors, Madeleine va écrire des lettres à Jules (6 ans) et Timothé (4 ans). 
 Des mails qu'elle garde dans ses brouillons. Un travail d'écriture qui dure deux ans et 
l'aide à avancer.  
« Quand vous perdez un enfant, il n’y a aucune solution pour aller mieux », nous 
confie Madeleine. « Je voulais serrer mes enfants dans mes bras, je voulais leur 
dire que je les aime, je voulais m’en occuper mais je ne pouvais plus le faire. On 
m’a conseillé de marcher, de crier, mais je voulais leur parler. Je n’ai trouvé que 
cette solution.» « 
 Et puis j'invente des réponses, donc j'ai comme des nouvelles d'eux, ce que je rêve 
d'avoir évidemment. » Une correspondance qui a agi comme une thérapie, et qui 

est aujourd’hui intégrée dans un livre entre fiction et témoignage. 
 

Ce besoin de partager son histoire s’explique par deux raisons. D’une part, la volonté de faire perdurer la 
mémoire de ses fils. Et de l’autre, l’envie de diffuser un message d’espoir aux parents désenfantés 
et à tous ceux qui traversent ou ont traversé l’épreuve du deuil. 
 

Madeleine Bosly est née le 1er septembre 1983. Elle a six frères et sœurs et des parents 
adorables. Après des études de traductrice, elle est devenue professeur d'anglais dans un 
athénée de la région liégeoise. Elle a trois petits garçons, dont deux sont désormais décédés. 
Le troisième, Idriss, arrivé cinq ans après le drame, remplit sa vie de joie et d'amour, avec 
son papa. 

 

 

Pèlerinage du 8 au 14 mai 2023. 
Sanctuaire Notre-Dame de Laghet 

 
 

Après trois  ans de mise entre parenthèses, nous reprenons notre traditionnel pèlerinage annuel. 
Notre démarche pèlerine nous conduira au Sanctuaire de Notre-Dame de Laghet situé dans les Alpes 
maritimes, plus précisément entre Nice et Monaco. 
Comme lors de notre dernier voyage, j’ai privilégié 2 jours de  voyage à l’aller comme au retour, afin d’éviter 
d’interminables journées  de déplacement. 

Le départ aura lieu le lundi 8 vers 7h.30 et le retour le dimanche 14 vers 20h.00. 
Comme de coutume, le premier jour, nous célébrerons l’Eucharistie dans la 
plus belle chapelle du monde, celle de Mère Nature; après quoi, nous ferons 
étape à Macon. Le lendemain, nouvelle journée de voyage en direction de 
Toulon en passant notamment par Avignon où nous pourrons nous dégourdir 
les jambes par un petit pas de danse sur le pont bien nommé. 
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Mercredi, il ne reste plus qu’un petit trajet (+/-160 km) à accomplir, mais deux bonnes heures et demie de 
voyage avant d’arriver au Sanctuaire, relief oblige. 
 

Nous séjournerons dans les environs du Sanctuaire jusque samedi matin et deux excursions sont prévues.  
Le prix du voyage devrait se situer sous les 1000 €, le coût de l’hôtellerie et surtout du car ayant   fortement 
augmenté. Seul le nombre de participants peut influencer ce prix à la baisse. 
 

A très bientôt pour de plus amples précisions.       Jean-Marie. 
 
 

Conférence – débat.    Lundi 15mai 2023 à 20 heures 
« Les superstitions, pas si simple de les ignorer ! » 

par Josiane WOLFF. 
 

Présidente de l’asbl Play Again et du Centre d’Action laïque du Brabant wallon, auteure et conférencière,  
coach 50+, Josiane Wolff (70 ans) œuvre à la liberté de penser, de s’exprimer et de débattre, sans a priori  et 
sans tabous.  
 
Après une longue carrière dans une multinationale, elle transmet avec humour et 
bienveillance le fruit de ses expériences et de ses observations. 
Elle nous livre les secrets d’un parcours individuel d’amélioration de l’humain, riche 
des outils symboliques des bâtisseurs de cathédrales. 
 
Après un premier passage au Prieuré en 2019 ( Laïcité du XXIème siècle : une 

promesse de paix  pour les peuples ), elle nous  revenait le 2 mai 2022 avec 

« Regards sur la Franc-Maçonnerie ». 

Elle aborde cette fois la question épineuse des superstitions. 
 

Quels sont les mécanismes cérébraux qui nous font penser qu'un fait, un objet, une 
circonstance… peut porter chance ou porter malheur ?  

 

Rejoignez-nous pour une soirée sans tabou ! 

 

Invitation cordiale à toutes ces activités !!!  

Renseignements et Inscriptions: Françoise : 0475/961501  -   Myriam : 0479/665405 
francoise@prieure-st-martin.be     -     myriam@prieure-st-martin.be 

--- www.prieure-st-martin.be   
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Notre prière . 
 
 

 

 

 
ESPRIT SAINT , Qui donc es-tu ? 

 
 
 
 
 

« Sans l’Esprit Saint » Dieu est loin, 
 

le Christ reste dans le passé, 
 

l’évangile est une lettre morte, 
 

l’Eglise est une simple organisation, 
 

l’autorité une domination, la mission une propagande, 
 

le culte une évocation 
 

et l’agir chrétien une morale d’esclaves. 
 

 
 

Mais en lui : Le cosmos est soulevé et gémit 
 

dans l’enfantement du Royaume,  
 

le Christ ressuscité est là, 
 

l’évangile est puissance de vie, 
 

l’Eglise signifie la communion trinitaire, 
 

l’autorité est un service libérateur, 
 

la mission une Pentecôte,  
 

la liturgie est mémorial et anticipation, 
 

l’agir humain est déifié. 
 

 
Ignatios de Lattaquié d’Uppsala, 

 
au Conseil œcuménique des Eglises en 1968. 

(157 ème patriarche d' Antioche, élu en juillet 1979) 
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